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ma moint s'ils n'excèdent paslaproportioa

dles blancs. N^ceffairement amis d'int^râe

par la conformité de leur iîtuation, & rai>

ii^s par la marque diflinâive que leur iuv

|>rime leur couleur « ils feroient fans dou-

;te un peuple à part, & un peuple dontoa

ne pouroit attendre ni fecours v ni vertu ,m
jtravaiL On n'axas fait aiTez d'attention \

la différence qui exiile entre l'efdavage^

tel que nous l'avons confervé dans nos Co-

lonies t & Tefdavage tel qu'il ^toif g^n^

oralement établi parmi les anciens. Un efdla-

ve blanc n'avoit d'autres motifs d'humvllti.

tion que fa condition aéhiele ; s'il c^oit

affranchi, il fe mlloit auflî-tôt avec ia«

:hommes libres & devenoit leur égal ; de

là cette émulation parmi \ti efclaves , foit

pour obtenir leur liberté comme une £i.

<veur , foit pour l'acheter du profit de leur

^travail. H en r^fulteroit deux avamagcs^

4a pofUbilite de les afranobu: i«as;dangec.


